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Cité Pape Clément
Cette cité comprenant 268 logements a été construite 
en 3 lots. La Cité Pape Clément I (108 logements) date 
de 1955, elle s’étend de l’avenue de Madran à la rue Jules 
Siegfried. Dans le dernier lotissement construit en 1965, 
100 logements étaient prévus ainsi qu’ un groupe scolaire 
et un centre commercial qui ne seront jamais construits.

• Place G. L. BUFFON (1707-1788)

Georges-Louis Leclerc, comte de Buffon est un 
naturaliste, mathématicien, biologiste, cosmologiste 
et écrivain français. Ses théories ont infl uencé 
deux générations de naturalistes, parmi lesquels 

notamment Jean-Baptiste de Lamarck et Charles Darwin. Il eut 
l’intuition des évolutions des espèces et de la transformation de 
l’univers Auteur de « l’histoire naturelle » puis « des époques de la 
nature » publiées de 1749 à 1789.

• Place Paul CLAUDEL (1868-1955)

Dramaturge, poète, essayiste et diplomate français. 
Il fut membre de l’Académie française. Il était le 
frère de la sculptrice Camille Claudel. Quelques 
unes de ses œuvres : Cinq grandes odes, l’Otage, 

l’Annonce faite à Marie, le Soulier de satin, une voix sur Israël, 
Figures et Paraboles, J’aime la bible, la Messe là bas, Feuilles 
de saints, Jeanne d’Arc au bûcher, Le pain dur (drame en trois 
actes).

• Rue A. de CONDORCET (1743-1794)

Jean Antoine Nicolas Caritat, marquis de Condorcet, 
est né dans une famille noble. Il se distingue 
comme mathématicien en 1765 par son Essai sur 
le calcul intégral. Il entre à l’Académie des sciences 

en 1769 à 26 ans et en devient le secrétaire perpétuel, puis en 
1782 à l’Académie française Il était en fait plus intéressé par les 
applications mathématiques (Probabilités), en particulier à 
l’économie et au progrès social, qu’aux mathématiques pures. Il 
est ami avec Voltaire et d’Alembert. Il rédige pour l’encyclopédie 
des articles d’économie politique. Il combat la peine de mort 
et l’esclavage, et lutte en faveur de l’égalité des droits. Député 
à l’assemblée législative, il propose un projet de reforme de 
l’instruction publique en 1792. Il prévoit cinq niveaux d’instruction 
: les écoles primaires, les écoles secondaires, les instituts, les 
lycées et la Société Nationale des Sciences et des Arts. Proche des 
Girondins, il ne vote pas la mort de Louis XVI. Lors de la terreur, 
en prison, il écrit son œuvre principale « Esquisse d’un tableau 
historique des progrès de l’esprit humain, » Convaincu que les 
sciences vont connaître un immense développement, il affi rme 
que le progrès de l’humanité peut être assuré grâce à une 
éducation bien orientée. Condamné à mort, il s’empoisonne pour 
échapper à l’échafaud.

• Allée J-B DELAMBRE (1749-1822)

Jean-Baptiste Joseph Delambre, est un astronome 
et mathématicien français. Il publie des tables 
d’Uranus, planète découverte par William Herschel 

en 1781, ainsi que plusieurs mémoires. En 1792, il devient associé 
géomètre de l’Académie des sciences, où il est, à partir de 
1800, secrétaire pour les sciences mathématiques. Avec Pierre 
Méchain, il entreprend la mesure d’un arc du méridien de Paris, 
entre Dunkerque et Barcelone, pour le système métrique. En 
1795, il entre au Bureau des longitudes. Il est nommé inspecteur 
général des études en 1802 et succède en 1807 à Lalande à la 
chaire d’astronomie du Collège de France.

• Rue René DESCARTES (1596-1650)

Mais qui est donc René Descartes, l’homme au 
Cogito ergo sum, dont le nom est devenu synonyme 
de rigueur mathématique. Etre cartésien, nous 
dit le Petit Larousse, c’est être méthodique et 

rationnel. D’une famille de moyenne bourgeoisie (son père est 
conseillé au Parlement de Bretagne). Il ne connaitra jamais sa 
mère, décédée des suites de son accouchement. Lui-même sera 
handicapé toute sa vie par une santé fragile qui le conduira 
notamment à ne jamais se lever avant 11 heures du matin! Il 
a écrit : Principe de la philosophie (1644) Les passions de l’âme 
(1649) Règles pour la direction de l’esprit(1628) Discours de la 
méthode (1637) Méditations métaphysiques (1641).

• Rue Henri FABRE (1882-1984)

Ingénieur français, il est l’inventeur de l’hydravion. Il 
se consacra pendant quatre années à la conception, 
aux essais et à la réalisation d’un aéroplane muni 
de trois fl otteurs. En 1910, en France, au bord de 

l’étang de Berre, Henri Fabre fi t décoller son hydravion, l’appareil 
parcourut 800 mètres au-dessus de l’étang et se posa sur l’eau 
: le premier hydravion au monde avait réussi son vol et son 
amerrissage.

• Rue GAY LUSSAC (1778-1850)

Chimiste et physicien français, connu pour ses 
études sur les propriétés des gaz. Il découvre ainsi 
la loi de dilatation des gaz et, quelques années 
plus tard, les lois volumétriques qui portent 

aujourd’hui son nom. 

• Rue GIDE (1847-1932)

Charles Gide, est dirigeant historique du 
mouvement coopératif français, théoricien de 
l’économie sociale, président du mouvement 
du christianisme social, fondateur de l’École de 

Nîmes et membre de la Ligue des droits de l’homme. Il était 
aussi oncle de l’écrivain André Gide. 
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• Rue Albert LAURENSON

Il est président de la Fédération des coopératives HLM et 
l’Union des HLM. A l’issue du confl it mondial, la Fédération 
nationale des sociétés coopératives se reconstitue sous la 
présidence d’Albert Laurenson, par ailleurs directeur de la 
coopérative « Terre et Famille ». Elle ne compte alors qu’une 
quarantaine d’adhérents sur plus de 800 coopératives 
d’habitation recensées fi n 1949 par le Ministère de la 
reconstruction et de l’urbanisme.

• Rue LAVOISIER (1743-1794)

Antoine Lavoisier est un chimiste, philosophe 
et économiste français. Il a énoncé la première 
version de la loi de conservation de la matière, 
identifi é et baptisé l’oxygène (1778), démis 

la théorie phlogistique, et participé à la réforme de la 
nomenclature chimique. Il est considéré comme un des 
pères de la chimie moderne. Il réalise en effet dans sa carrière 
des expériences scientifi ques qui lui permettront de poser 
quelques uns des principes fondamentaux dans ce domaine. 
Il découvre ainsi le rôle de l’oxygène dans la combustion, et 
dans la respiration des animaux et végétaux. L’une de ses 
plus grandes réussites est également de prouver que même 
si la matière change d’état au cours d’une réaction chimique, 
la quantité de matière reste la même au début et à la fi n de 
l’expérience. Il meurt, guillotiné lors de la Révolution.

• Rue Louis LOUCHEUR (1872-1931)

Parlementaire français Louis Albert Joseph 
Loucheur est un homme politique français de 
la IIIème République.

• Allée P. MECHAIN (1744-1804)

Pierre François André Méchain est un astronome 
français. Avec son ami Charles Messier, il est 
l’un de ceux qui découvrirent le plus d’objets 
du ciel profond. Pierre Méchain est connu 

surtout pour avoir découvert une majeure partie des objets 
du catalogue Messier. Entre 1779 et 1782, il ne découvre pas 
moins de 29 objets dont il indique la position à son ami 
Charles Messier, qui les inclut dans son catalogue. Méchain 
découvre deux comètes en 1781 et détermine leur orbite 
grâce à ses connaissances mathématiques. En 1781 et 
1799, il ne découvre pas moins de sept comètes. Il effectue 
également, avec Jean-Baptiste Delambre, une mesure de 
l’arc Dunkerque-Barcelone afi n de déterminer précisément 
le mètre, mais il refuse de communiquer ses mesures à 
cause d’une anomalie qui l’obsède jusqu’à sa mort. C’est 
d’ailleurs pour refaire la mesure qu’il retourne en Espagne, 
où il meurt de la fi èvre jaune.

• Rue Bernard PALISSY (1510-1589)

Potier, émailleur, peintre, verrier, écrivain et savant 
français. Il appartient à l’École française de la 
Renaissance. Dans « L’Art de terre », il consigne 
sa longue lutte pour la fabrication d’un émail 

français (les Italiens maîtrisant déjà parfaitement ce savoir-
faire) sans pourtant ne dévoiler rien de sa technique.

• Rue Denis PAPIN (1647-1714)

Physicien, mathématicien et inventeur français. 
Il est connu pour ses travaux sur la machine à 
vapeur. Il reconnait pour la première fois la force 
élastique de la vapeur d’eau. En 1707 il expérimente 

en Allemagne un bateau à vapeur avec quatre roues à aubes. Il 
imagine également la marmite portant son nom.

• Rue Charles PRANARD (1880-1956)

Il va se dévouer corps et âme au logement 
social. Docteur en droit, jeune rédacteur 
au ministère du Commerce, puis du Travail, 
en 1906, il participe à la mise en place des 

premières lois sur les HBM. En 1928, il est directeur adjoint 
de la Santé publique et à ce titre, il est chargé par Louis 
Loucheur de la mise en œuvre de sa loi. Proche d’Henri 
Sellier, il se passionne pour l’urbanisme et devient en 1949, 
président de la COFHUAT (Confédération française pour 
l’habitation et l’urbanisme). Ce passionné d’archéologie, de 
littérature et d’art, est nommé en 1945, conseiller technique 
auprès du ministre de la Santé publique, chargé de 
remettre en activité les organismes d’HBM. En 1946, après 
avoir reconstitué le Mouvement HLM, il est naturellement 
appelé à sa présidence. Il est, chose peu commune, à la fois 
conseiller du ministre et président de l’Union.

• Rue A. RIBOT (1842-1923)

Alexandre Félix Joseph Ribot, est un magistrat, 
conseiller d’État et homme politique français. 
Ministre des Affaires étrangères du 17 mars 1890 
au 11 janvier 1893. Ministre des Finances du 26 

janvier au 1er novembre 1895 Fait voter la loi Ribot le 10 avril 
1908 (création des sociétés de crédit immobilier).

• Place Henri SELLIER (1883-1943)

Homme politique français. Il est maire de 
Suresnes (Seine) pendant 22 ans, de 1919 à 1941. 
Sénateur de la Seine de 1936 à 1940, Ministre de 
la Santé Publique sous le gouvernement de Front 

Populaire. Sa grande cause est l’amélioration de l’habitat des 
populations défavorisées. Sa thèse principale date de 1921 : 
il publie La Crise du logement et l’intervention publique en 
matière d’habitat populaire, puis devient le fondateur de 
l’Association française pour l’urbanisme.

• Rue Jules SIEGFRIED (1837- 1922)

Homme Politique, il s’établit au Havre comme 
négociant en coton dès 1862. Élu conseiller 
municipal de cette ville en 1870, il devient Maire 
du Havre de 1878 à 1886, il y crée le premier 

bureau d’hygiène de France après avoir fondé une société 
construisant des pavillons en accession à la propriété. Député 
républicain à partir de 1885, il fera adopter le 30 novembre 
1894, une loi créant les HML, de fait, on peut considérer qu’il 
en est l’un des inventeurs. En 1892-1893, il fut même Ministre 
du Commerce et des colonies d’un éphémère Gouvernement 
RIBOT. Il est également l’auteur de la loi de 1919 sur les plans 
d’aménagement et d’extension des villes. Avec son épouse, 
Julie Siegfried, il lutte pour le vote des femmes.


